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Votre Excellence, Madame l’ambassadeure Helfand,  

Honorables parlementaires,  

Distingués invités, 

Mesdames et Messieurs, 

Nous sommes très heureux de nous joindre à vous aujourd’hui. 

Budapest est une ville extraordinaire, riche de culture et d’histoire, mais 

toujours à l’avant-plan de l’évolution politique et sociale. Elle occupe 

une place spéciale dans mon cœur, notamment parce qu’elle donne le 

sentiment d’être plongé à la fois dans le passé et dans l’avenir.  

Je tiens à remercier personnellement notre hôtesse, l’ambassadeure 

Helfand. Votre Excellence, malgré vos lourdes responsabilités, vous 

servez le Canada de façon admirable. Les pays qui relèvent de votre 

mandat, soit la Hongrie, la Bosnie-Herzégovine et la Slovénie, 

s’efforcent tous de mettre en place des institutions politiques 

démocratiques et une économie de marché libre.  
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Des progrès constants sont réalisés à tous les niveaux en Hongrie. 

Quand il s’agit d’apporter d’importants changements sur le plan 

politique et social, il est toujours préférable, pour citer le tout premier 

premier ministre du Canada, Sir John A. Macdonald, de se hâter 

lentement, et de ne pas sauter d’étapes.  

Madame l’Ambassadeure, compte tenu de vos qualifications et de 

votre expérience, vous êtes particulièrement bien placée pour aider les 

parlementaires canadiens à comprendre les questions complexes 

entourant la politique et le développement de l’Europe centrale. Vous 

êtes aussi en mesure d’expliquer les politiques et les préoccupations du 

Canada à nos amis de l’Europe centrale.   

Vous êtes avocate de formation et vous avez occupé plusieurs 

postes de niveau supérieur au ministère des Affaires étrangères, du 

Commerce et du Développement (MAECD). Vous avez notamment 

assumé les fonctions de directrice adjointe de la Direction de l’Europe 

méridionale, et celles de directrice adjointe puis de directrice des 

Relations de la sécurité et de la défense, et vous êtes diplômée du cours 

supérieur du Collège de défense de l’OTAN. De plus, vous avez été 

deuxième secrétaire à Londres, première secrétaire et consule à 

Belgrade, chef de mission adjointe à Tel-Aviv et directrice des 

Opérations de paix et des Politiques sur les États fragiles au MAECD 

avant d’assumer les responsabilités d’ambassadeure ici à Budapest. 

C’est une chance pour le Canada d’avoir une femme de votre 
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remarquable expérience à la tête des relations entre le Canada et la 

Hongrie à une période charnière des relations internationales.  

Malgré la distance géographique qui les sépare, le Canada et la 

Hongrie ont beaucoup de points en commun. Ils ont tous deux à cœur le 

multilatéralisme et la primauté du droit, ce qui en fait des partenaires 

naturels dans la promotion de la stabilité internationale et des droits de la 

personne.   

Notre appartenance commune à l’Organisation du Traité de 

l’Atlantique Nord (OTAN) et à l’Organisation pour la sécurité et la 

coopération en Europe (OSCE) favorise l’atteinte de ces objectifs. Le 

Canada a fermement appuyé l’adhésion de la Hongrie à l’OTAN, et il a 

été le premier pays membre de l’Alliance à la ratifier en 1999.  

Le Canada était heureux de la participation de la Hongrie à la 

mission en Afghanistan, et il a appuyé avec plaisir les projets hongrois 

de développement dans le nord de l’Afghanistan. Nos deux pays ont 

consenti de grands sacrifices et n’oublieront jamais la bravoure et 

l’héroïsme de ceux qui ont lutté pour la liberté et la sécurité en 

Afghanistan. Ensemble, nous avons clairement montré notre engagement 

envers les valeurs de l’OTAN en œuvrant pour la stabilité là où elle est 

menacée et en renforçant la sécurité collective.  

Nous avons établi un solide partenariat en tant qu’alliés sur la 

scène internationale, mais il reste de nombreuses possibilités à saisir. 

C’est l’un des raisons pour lesquelles les occasions de partager des idées 
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et de nouer des liens sont si importantes. Que ce soit à titre de 

parlementaires, de fonctionnaires, ou de représentants du secteur privé, 

du monde des arts ou du milieu universitaire, les discussions que nous 

engageons peuvent contribuer à créer ou à reconnaître des possibilités.  

Nos liens commerciaux sont une autre facette de nos relations qu’il 

faut approfondir. Les échanges bilatéraux entre nos deux pays se sont 

élevés à près de 600 millions de dollars en 2013, et des investisseurs 

canadiens sont présents en Hongrie. En fait, l’investissement direct 

cumulatif du Canada en Hongrie était estimé à 13,7 milliards de dollars à 

la fin de 2012, faisant de la Hongrie la neuvième destination en 

importance de ces fonds.  

Même si notre partenariat est établi sur des bases solides, les 

possibilités d’approfondir nos relations commerciales abondent, alors 

que le Canada cherche à accroître ses activités économiques en Europe. 

L’Accord économique et commercial global (AECG) entre le Canada et 

l’Union européenne ouvre la voie à une collaboration accrue entre nos 

pays en favorisant la création d’emplois tant dans l’intérêt des citoyens 

européens que dans celui des citoyens canadiens. Nos relations 

multidimensionnelles continueront certainement de se consolider.  

En terminant, j’aimerais remercier à nouveau l’ambassadeure 

Helfand d’avoir accueilli notre délégation ici ce soir, et remercier tout 

spécialement  le personnel de l’ambassade qui a contribué à rendre 

cette réception possible. Je vous demanderais de lever votre verre et de 
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porter un toast à la solidité des relations entre le Canada et la Hongrie et 

aux possibilités intéressantes que nous réserve l’avenir.  

Egészségedre! (gész‧sé‧ged‧re) (À votre santé!)  


